
MARDI16JUIN2015P RÉGION 15

TTE-RTE 03

SOCIAL Assurances complémentaires
Le PC lance une campagne
de six mois pour le régime local
Dans six mois, tous les salariés de
France devront être couverts par
une complémentaire santé. Un
« leurre », selon le communiste
Francis Wurtz, député européen
honoraire, destiné à « ouvrir plus
grandes les portes de la santé aux
grandes compagnies d’assuran-
ce ». Mais aussi, en Alsace-Mosel-
le, un danger selon le Parti com-
muniste pour le régime local qui
se trouve concurrencé par un
régime complémentaire obligatoi-
re recouvrant une partie du
champ du régime local, tout en
excluant de ses prestations les
ayants droit, les retraités, les
chômeurs de longue durée, les
personnes en invalidité.
Pour conforter le principe du
régime local jugé plus solidaire,
les trois fédérations communistes
de l’Est participent à une campa-
gne destinée à lutter contre « la
privatisation de la protection
sociale », tout en allant vers les
« 100% de remboursement pour

tous » réclamé par le PC.
La proposition la plus concrète, et
polémique, est de s’appuyer sur
le fait que « la nouvelle complé-
mentaire obligatoire nationale
coûtera moins cher aux entrepri-
ses d’Alsace-Moselle, puisque les
trois quarts des prestations envi-
sagées sont déjà prévues par le
régime local. »
De ce fait, le PC demande que les
salariés alsaciens ne soient plus
les seuls à financer ce particula-
risme régional à hauteur de 1,5 %
de leurs revenus. Mais que, com-
me l’indique Béatrice Lejarre,
secrétaire départementale du
Bas-Rhin, « la moitié de cette
cotisation soit prise en charge par
les entreprises ».
Le PC se donne six mois pour
diffuser ses arguments, alors que
seront fêtés à l’automne les
70ans de la Sécurité sociale, en
associant le plus largement
possible le monde syndical aux
côtés du parti.

POLITIQUE
Roland Ries s’engage
pour Raif Badawi
Le blogueur et journaliste saou-
dien Raif Badawi, emprisonné et
condamné à recevoir un millier
de coups de fouet par la cour
suprême du royaume d’Arabie
Saoudite, dispose de soutiens
tout autour de la planète. À
Strasbourg, c’est le maire Roland
Ries qui a pris sa plume. Dans
une lettre adressée au président
de la République François Hol-
lande, M. Ries rappelle qu’il est
« crucial » de se mobiliser pour
le blogueur. La ville de Stras-
bourg, « capitale de la démocra-

tie et des droits de l’homme », a
ainsi signé la pétition lancée par
Reporters sans frontières. Roland
Ries demande donc à François
Hollande de « bien vouloir peser
de toute [son] influence pour
appeler à la clémence des autori-
tés saoudiennes et à la grâce du
roi Salman, au nom de la liberté
de la presse et de la liberté d’ex-
pression ». M. Badawi se verra
décerner la médaille de la ville
de Strasbourg qu’avait également
reçue avant lui l’opposante
birmane Aung San Suu Kyi.

SOCIÉTÉ
De la langue au palais :
l’Alsace reçoit la gastronomie corse
Du lundi 22 au vendredi
26 juin, à l’initiative de l’asso-
ciation Elsass-Corsica Europa, la
gastronomie corse sera présen-
te, de la langue au palais, au
restaurant des élus et person-
nels du conseil départemental
du Bas-Rhin, qui sert quotidien-
nement plus de 400 repas.
Chaque midi, un menu corse
sera proposé aux clients. La
provenance corse des produits
ainsi que l’authenticité et la
bonne utilisation des recettes
seront assurées par Vincent
Tabarani, fondateur et principal

animateur de Cucina Corsa, qui
sera présent sur place.
Cet événement associe la société
Eurest (gestionnaire du restau-
rant), le conseil départemental
du Bas-Rhin et l’Agence de
développement touristique du
Bas-Rhin et s’inscrit dans la
démarche Elsass-Corsica Europa
de valorisation des spécificités
régionales et culturelles alsa-
ciennes et corses.

Q http://www.societe.com/societe/a
ssociation-alsace-corsica-
800075970.html

NEEWILLER-PRÈS-LAUTERBOURG
Les gens du voyage en cortège
derrière saint Antoine de Padoue

Ils ont convergé nombreux vers
le nord de l’Alsace en provenan-
ce de toute la région, mais aussi
d’Ile-de-France, de la région
lyonnaise, de Savoie et même de
l’étranger : les gens du voyage
se sont retrouvés ce week-end à
Neewiller-près-Lauterbourg
pour leur pèlerinage annuel en
l’honneur de saint Antoine de
Padoue.
Ce temps de prière, de partage
et de fête a débuté jeudi soir à
Wissembourg-Altenstadt où,
devant l’hippodrome de la

Hardt où ils s’étaient installés,
les nomades ont partagé un
repas avec les gadjés (sédentai-
res).
Et samedi soir à Neewiller,
l’église Saint-Michel a vibré
d’une joyeuse agitation à l’occa-
sion de la messe du pèlerinage
animée par les musiciens roms,
avant la procession derrière la
statue du saint jusqu’à la cha-
pelle qui porte son nom, érigée
à l’endroit où Antoine de Pa-
doue aurait miraculeusement
guéri une jeune gitane.

Derrière la statue d’Antoine de Padoue, les membres
de la communauté des gens du voyage se sont rendus
en cortège jusqu’à la chapelle éponyme pour embrasser
le reliquaire contenant un os du saint. PHOTO DNA

D iscutée en bureau,
amendée en séance mê-
me, la résolution adop-
tée hier à Strasbourg

par le « parlement » trinational
du Rhin supérieur conserve des
termes forts. Elle rappelle le trai-
té de l’Élysée (1963), le « travail
considérable de tous les parte-

naires du Rhin supérieur en fa-
veur du bilinguisme », dit sa
« vive inquiétude » face à la ré-
forme du collège en France « qui
prévoit la disparition des classes
bilangues et des sections euro-
péennes ».
Philippe Richert, président en
exercice du Conseil rhénan, a

fait insérer que le conseil se féli-
citait des assurances données
par le gouvernement français
« aux territoires frontaliers »
pour que la continuité d’une
première langue commencée en
primaire soit assurée en 6e. Le
président de la Région Alsace
estime en effet que le recteur,
puis la ministre, ont quelque
peu « rassuré » les Alsaciens sur
ce point. Mais la résolution con-
clut en demandant à Paris de
« revenir sur un projet handica-
pant tant du point de vue scolai-
re et diplomatique qu’économi-
que ».

Petits pas de
simplification

L’autre temps fort de la séance
plénière du Conseil rhénan, qui
regroupe des élus du Bade-Wur-
temberg, de Rhénanie-Palatinat,
d’Alsace et de Suisse du Nord, a
été l’annonce d’un rapproche-
ment avec la ConférenceduRhin
supérieur, autre outil de la coo-

pération transfrontalière sur cet
espace franco-germano-suisse.
Sa présidente en exercice, Nico-
lette Kressl, Regierungpräsiden-
tin à Karlsruhe, a confirmé
qu’un comité de pilotage com-
mun allait réfléchir à la commu-
nication des deux instances et
que les groupes de travail de la
Conférence et les commissions
du Conseil allaient se coordon-
ner davantage.
Cette politique des « petits pas »
pour tendre vers la simplifica-
tion des structures transfronta-
lières a été approuvée par l’as-
semblée. L’ancien ministre
Daniel Hoeffel y a vu « la bonne
voie, pragmatique et réaliste ».
Mais il n’a pas caché que « l’élar-
gissement géographique de la
région côté français » le laissait
« perplexe » sur l’avenir de cette
coopération saute-frontière. R

JACQUES FORTIER

En sixième à Obernai. PHOTO ARCHIVES DNA – FANNY HOLVECK

À l’unanimité, leConseil rhénanappelle legouvernement françaisà« revenir sur
leprojethandicapant »dedisparitiondesclassesbi-langueset européennes.

STRASBOURG Coopération transfrontalière

LeConseil rhénandéfend
les classes bi-langues

Trois outils

❏ Conférence du Rhin su-
périeur : créée en 1991 par
fusion de deux comités nés
d’un accord de 1975 entre
gouvernements. Y siègent
trois délégations de
25membres dirigées par le
préfet de Strasbourg, le
Regierungspräsident de
Fribourg ou de Karlsruhe et
un conseiller d’État d’un
des cantons de Bâle.

❏ Conseil rhénan : créée en
1997, il réunit 71 élus des
collectivités du Rhin supé-
rieur. C’est une instance de
concertation, forme de
« parlement trinational ».

❏ Région métropolitaine
trinationale du Rhin supé-
rieur : créée en décem-
bre 2010, elle se présente
comme « réseau fonction-
nel des acteurs de la politi-
que, de l’économie, des
sciences et de la société
civile pour réaliser la cohé-
sion territoriale ». Elle
regroupe élus, fonctionnai-
res et experts.

LE SITE INTERNET TRANSFRONTALIER
SZENIK PARTAGE LA CULTURE

Le Conseil rhénan a fait le point du site internet Szenik, véritable
« webzine bilingue consacré au spectacle vivant dans le Rhin supé-
rieur », a expliqué son chef de projet, Jean-Luc Bredel. L’ancien
directeur régional des Affaires culturelles d’Alsace, de Provence-Al-
pes-Côte d’Azur, puis de Lorraine, a décrit cette « plateforme interac-
tive » lancée en novembre 2012 : elle annonce concerts, spectacles
et festivals dans le Rhin supérieur, avec des articles et des extraits
vidéo. Elle diffusemême, après production, des captations de spec-
tacles entiers.
Lancée grâce à des crédits européens (programmes Interreg IV), elle
est cofinancée par des collectivités (Région Alsace, Eurométropole,
ville d’Offenbourg) et les institutions culturelles concernées. Mais
Interreg s’interrompt. Il faut donc « trouver de nouveaux finance-
ments » pour étayer un budget de près d’unmillion d’euros, a expli-
quéM. Bredel. Il espère aussi stimuler la fréquentation du site, qui
oscille entre 4 et 7000 visiteurs parmois, avec plus de 50%de con-
nexions d’origine française, même si les connexions suisses et alle-
mandes sont en hausse depuis la fin 2014.

J.F.
@www.szenik.eu

FURDENHEIM Art et lumière

L’Alsace en paix
au cœur de la fête

« L’ALSACE, 1945-2015, 70 ans
de paix », c’est le thème de cette
année. Pour marquer ces 70ans
pacifiques, « une ferme ac-
cueillera spécifiquement des ar-
tistes franco-allemands », préci-
se Jacques Wurtz, vice-président
de l’association, en charge de la
fête.
Le samedi, à partir de 17h, les
fermes seront illuminées et di-
vers spectacles proposés dans
les cours.
Le dimanche, la fête se poursui-

vra avec une célébration œcu-
ménique en plein air à 10h30,
animations pour les enfants,
Fufuparade avec Europa-Park, et
diverses animations musicales.
De nombreuses expositions ar-
tistiques sont proposées dans

les fermes, sans oublier la cathé-
drale de l’art avec les rencontres
internationales de peintres et
sculpteurs à la ferme Klein.
« Côté artistique, nous avons dé-
jà une centaine d’inscrits, an-
nonce Jacques Wurtz. Il reste

quelques places : pour s’inscri-
re, on peut aller sur artis-
tes@acsl-furdenheim.org ».
Comme à l’accoutumée, cette
édition mêle les arts dans les
rues avec près de 180 exposants
et les fermes illuminées, le folk-
lore, les animations, et des spé-
cialités culinaires variées dans
les cours de fermes.
En apothéose, samedi et diman-
che soir, ce sera le spectacle con-
cocté par Aquatique show. R

MICHÈLE HERZBERG

Q Samedi 22 et dimanche 23 août à
Furdenheim. Réservations ouvertes
dès maintenant pour le spectacle
d’Aquatique show international à la
tombée de la nuit sur le pré (places
de 15 à 75 euros selon
emplacement) via www.acsl-
furdenheim.org, à la Fnac ou via
tickenet.fr. L’entrée au village est
gratuite durant les deux jours. Plus
d’informations au✆06 68 82 23 72.

Le spectacle d’Aquatique Show est toujours un grand moment.
PHOTO ARCHIVES DNA – MICHEL FRISON

L’association Culture sport
et loisir (ACSL) prépare une
nouvelle édition de la fête
« Art et lumière » qui se
déroulera les 22 et 23 août à
Furdenheim avec de nom-
breuses animations, illumi-
nations des fermes et le
spectacle d’Aquatique show
international.


